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Objectifs de la réunion 

Les objectifs de l’événement sont les suivants : 

 examiner et mettre en exergue la question des populations invisibles et les défis existants et émergents 

rencontrés pour garantir la disponibilité de services de santé équitables dans les pays ; et  

 déterminer comment renforcer les mécanismes de collaboration avec les pays de la Région. 

Contexte 

D’importants progrès ont été réalisés pour faire face aux principales causes de mortalité et de morbidité dans la 

Région. La mortalité maternelle et infantile a baissé, les vaccins sont plus largement disponibles, la riposte face 

à l’épidémie de VIH a fait des avancées remarquables, le nombre de décès causés par le paludisme a été réduit 

de moitié et l’espérance de vie a augmenté - il s’agit là d’exemples des réussites obtenues pendant les deux 

dernières décennies.  

Toutefois, ces tendances nationales occultent le fait que des millions de personnes sont défavorisées, 

vulnérables et n’ont pas accès aux services. Ces communautés des populations invisibles et vulnérables n’ont 

pas encore profité de ces réalisations, et sont les plus lourdement affectées par les nouvelles menaces 

imputables au changement climatique, à la croissance démographique, aux migrations humaines, à 

l’urbanisation, à la réticence face à la vaccination et à la résistance aux antimicrobiens.  

L’un des moyens les plus efficaces pour atteindre les cibles liées à la santé du troisième objectif de 

développement durable est d’améliorer la production, l’allocation et l’utilisation des fonds pour la santé. Ceci 

nécessite un financement suffisant pour les domaines clés, notamment les soins de santé primaires et les biens 

publics pertinents tels les services et les produits de santé. Et ne laisser personne de côté implique d’accorder la 

priorité à ceux qui sont les plus défavorisés. 

FONDS MONDIAL DE LUTTE CONTRE LE SIDA, LA TUBERCULOSE ET LE PALUDISME 

Le Fonds mondial est un partenariat conçu pour accélérer l’action en vue de mettre fin au sida, à la tuberculose 

et au paludisme en tant qu’épidémies. En tant qu’une organisation internationale, le Fonds mondial mobilise et  

investit plus de 4 milliards de dollars des États-Unis par an à l’appui des programmes gérés par des experts  

locaux dans plus de 100 pays. En partenariat avec les gouvernements, la société civile, les agences techniques, 

le secteur privé et les personnes touchées par les maladies, nous repoussons les obstacles et optons pour 

l’innovation.  
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Les programmes bénéficiant du soutien du Fonds mondial ont permis de sauver 32 millions de vies (Rapport sur 

les résultats du Fonds mondial-2019). Ce rapport illustre les excellents progrès réalisés face aux plus grands 

défis connus dans la lutte contre les trois maladies, tout en soulignant les nouvelles menaces. Le rapport de 2019 

comprend les résultats annuels atteints dans les pays où le Fonds mondial investit :  

 18,9 millions de personnes ont suivi un traitement antirétroviral pour le VIH ;  

 719 000 mères positives pour le VIH ont reçu un traitement pour rester en vie et éviter la transmission du 

VIH à leurs bébés ;  

 5,3 millions de personnes ont fait l’objet d’un dépistage et ont reçu un traitement contre la tuberculose ;  

 31 millions de moustiquaires ont été distribuées pour protéger les familles contre le paludisme. 

Les réalisations décrites dans le rapport de l’année en cours sont le résultat des efforts d’un grand nombre 

d’acteurs composant le partenariat du Fonds mondial, notamment les autorités publiques chargées de la mise en 

œuvre, les agences multilatérales, les partenaires bilatéraux, les groupes de la société civile, les personnes 

touchées par les maladies et le secteur privé. 

Gavi, l'Alliance du Vaccin 

Gavi est une alliance mondiale pour les vaccins ; elle réunit les secteurs public et privé autour de l’objectif 

commun de la création d’un accès égal aux vaccins nouveaux et sous-utilisés pour les enfants vivant dans les  

pays les plus pauvres du monde. En 2000, quand Gavi fut créée, près de 10 millions de nouveau-nés  

décédaient avant d’atteindre leur cinquième anniversaire. En 2017, ce chiffre a presque diminué de moitié.  

Ceci constitue un changement stupéfiant en moins de deux décennies, notamment du fait que le nombre 

d’enfants nés chaque année dans les pays à revenu inférieur a augmenté de 10 % – et en Afrique de presque 

40 % – pendant la même période. En 2018 seulement, les pays ont vacciné 66 millions d’enfants 

supplémentaires, souvent avec plusieurs vaccins financés par Gavi.  

Avec un total de 124 millions de dollars US investis en cofinancement et 283 millions de dollars en 

programmes de vaccination autofinancés, ceci représente non seulement un engagement de la part des 

gouvernements, mais illustre aussi la contribution du modèle Gavi à la création et au financement de 

programmes de vaccination durables. 

Alors que les taux de vaccination augmentent, et que les avantages de la vaccination s’étendent à un nombre 

croissant d’enfants dans les pays soutenus par Gavi, ceci contribue avant tout à la création d’une plateforme 

pour renforcer les soins de santé primaires et améliorer l’accès aux services de santé.  

Résultats escomptés 

• Une meilleure compréhension de la question des populations invisibles et des défis existants et émergents 

rencontrés pour garantir la disponibilité de services de santé équitables dans les pays et de la méthode à 

suivre afin de renforcer les mécanismes de collaboration avec les pays de la Région. 

 


